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 D’Al Qarara à Lacanau en passant par Le Caire, St. Pierre 

d’Aurillac, Fargues de Langon et Bordeaux avec escales à Buca-

pest et Lyon. Tel fut le périple de Salam, médecin, Présidente de 

l’ association « pour le développement humain »  et d’ Ibrahim 

concepteur de projets humains et poète. 
 

 Précédés d’une vidéo présentant les différentes activités de 

l’association des Droits Humains d’Al Qarara, nos amis se sont 

exprimés, par trois fois, devant un public attentif, avide de mieux 

cerner la vie des gazaouis. Ils ont présenté les activités et les 

difficultés rencontrées  pour faire vivre leur association et répon-

dre au plus près des besoins d’une population pauvre vivant sous 

blocus avec la menace permanente d’un bombardement ou d’une 

invasion israélienne. Leur combat est immense, leur combat pour 

une vie décente est toute leur vie. 
 

 Salam et Ibrahim ont répondu aux nombreuses questions 

posées par l’assistance.  
 

 Ibrahim n’à pas abandonné son œil malicieux et son hu-

mour légendaire,… Salam cisèle ses réponses au scalpel, n’est 

elle pas médecin? la pédagogie et la précision alliée à  son sa-

voir faire font de Salam une redoutable conférencière capable de 

mettre en valeur aussi bien l’imposant travail réalisé par l’associa-

tion des droits humains dont elle préside les destinées ou de 

détailler l’activité professionnelle qu’elle déploie quotidiennement 

auprès des femmes et des enfants d’Al Qarara.  
 

Que se passe-t-il dans et autour l’association des droits de l’homme 

d’Al Qarara ? 

 L’association s’adresse à une population d’environ 33000 

personnes, et l’on peut dire qu’elle regroupe le pendant des ser-

vices, qu’en France,  on retrouve sous les bannières d’un CCAS, 

d’un CSC, d’une ML, ... L’ensemble du dispositif est placé sous la 

responsabilité d’un CA, d’une présidente et d’une directrice admi-

nistrative. Ensuite on dénombre plusieurs pôles d’activités 

(éducatif, social, culturel, accompagnement des paysans).  
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 L’ensemble du dispositif trouve sa cohérence par sa philo-

sophie (répondre aux besoins partout où ils se font sentir) par le 

type d’organisation de la structure et le management et surtout 

par la culture du bénévolat qui est la pierre angulaire de l’asso-

ciation.  
 

 Ainsi tout au long de l’année les ateliers se succèdent 

(informatique, théâtre, danse, dessins, soutien scolaire, activités 

sportives) à l’adresse des enfants et des adultes. Des ateliers 

s’adressent aussi aux mères de famille ou aux paysans. A noter 

la création, par les enfants, d’un musée.  
 

Que vise l’association ? 

 Permettre à  la population, et aux jeunes en particulier, 

d’être en capacité de prendre leur destin en mains, de se res-

ponsabiliser, de s’affirmer. Volonté affirmée d’apprendre à vivre 

avec les autres, de faire ensemble et de répondre aux besoins 

de chacun.  
 

  

Des projets - 

 Bien sûr qu'ils ont des projets. Des projets visant 

à pérenniser les activités en cours déployées par l’association, 

améliorer le service rendu et ne laisser personne sur le bord du 

chemin. 
 

 Et puis Ibrahim à d’autres projets, son esprit fourmille de 

projets, notamment celui de prendre en compte l’évolution clima-

tique et son impact sur le monde agricole. Et puis il veut créer 

un « service d’urgence » susceptible de pallier au manque des 

autres sections, ce seront les généraux de l’action ou encore 

créer une «union des planteurs de tabacs» et une association 

des « amis de l’environnement » pour entre autres choses sau-

ver les plantes en voie de disparition. 
 

 Parfois le discours d’Ibrahim s’assombrit, il évoque le dé-

sespoir des jeunes, la drogue, et puis certains gazaouis regar-

dent vers des horizons meilleurs au risque d’être confrontés à un 

mirage ! Notre ami n’hésite pas à dire qu’il ne voit pas de solu-

tion politique à cette occupation israélienne qui, quotidiennement, 

se renforce. Les Palestiniens n’ont d’autres solutions que de ré-

sister, le Hamas à choisi une autre voie et l’autorité est aux 

abonnés absents, nous allons vers une escalade de la violence. 

 

 De ce voyage ils reviendront plus forts et pleins d’espéran-

ce, l’accueil chaleureux qu’ils ont reçus en Sud Gironde mais 

aussi les nombreux contacts établis, notamment ceux de Salam 

avec des médecins ou des paramédicaux forgent leurs projets et 

maintiennent l’espoir d’un avenir meilleur. 
 

 On ne peut qu’être admiratif devant ces femmes et ses 

hommes animés par des projets en lien avec les défis qui se 

dressent devant l’humanité, en sachant pertinemment que leur vie 

ne tient qu'à un fil !  
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Salam savoure la liberté 

auprès d’un océan non 

pollué  

par l’occupation  

israélienne 



 

Couleurs  

d’automne 

Ballade dans l’Entre 

Deux Mers 

Le trio Joubran, Palestine,  
au Rocher de Palmer 



 

 

Féministe, syndicaliste, 
péruvienne,… Flora 
Tristan parcourut le 
monde pour défendre 
la cause des femmes. 
 

Chaque année  
l’Institut d’Histoire So-
ciale CGT ravive sa 
mémoire en présence  
de la représentation 
du consulat du Pérou 
à Bordeaux et du Mai-
re représenté ici par 
Vincent Maurin. 

HOMMAGE À FLORA TRISTAN 
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« RAMALLAH ARAB MUSIC ENSEMBLE » 

VILLE JUMELÉE AVEC BORDEAUX AU ROCHER DE PALMER 



 



 

« RAMALLAH ARAB MUSIC ENSEMBLE»  

RÉCEPTION  

À L’HÔTEL DE VILLE DE BORDEAUX 


